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MOT DE SYLVIE TARDIF 
 

L’équipe est heureuse de présenter un Bulletin spécial Le Maringouin 
dans un contexte de pandémie mondiale. En effet, pour la majorité 
d’entre nous, nous n’avons pas vécu collectivement une période aussi dif-
ficile. Nous devons combattre un ennemi, qui est un virus, en restant con-
finés chez nous ou en sortant très peu. Nous nous sentons tous et toutes 
tellement impuissants. Alors, ce Bulletin Le Maringouin permettra de 
mettre un peu de baume sur ce que nous vivons. 
 
Ce Maringouin spécial sera différent, car ce sont des collègues de l’équipe de travail qui ont fait les 
entrevues avec des membres. Vous pourrez lire leurs histoires et connaître comment ils vivent le 
confinement. Je remercie toutes les personnes journalistes et celles qui ont bien voulu participé à 
ce projet spécial en racontant leur vécu.  
 
Par ce texte, je veux aussi souligner fortement tout le travail qui est réalisé depuis la mi-mars par 
notre équipe de travail, notre exécutif et plusieurs de nos bénévoles. Les conditions dans lesquelles 
nous travaillons ne sont pas faciles, intervenir à distance complique beaucoup nos approches. 
Notre équipe est fantastique pour trouver des idées pour aider nos membres que ce soit en produi-
sant du matériel pédagogique, en animant des activités au téléphone ou sur ordinateur, en cuisinant 
et en distribuant de la nourriture, en téléphonant pour connaître le vécu des membres, en fabriquant 
des masques, en aidant des gens qui ont perdu leur emploi ou en soutenant d’autres qui veulent tra-
vailler, en accompagnant des parents afin d’aider leurs enfants avec le matériel scolaire, en rédi-
geant des rapports d’impôts, en créant des dépliants, en animant nos pages Facebook, etc.  
 
Il n’y a pas de mots assez forts pour exprimer comment je suis fière de tout ce beau monde, de nos 
membres qui respectent les consignes, de nos bénévoles qui s’impliquent grandement et notre 
équipe de travail qui est toujours aussi extraordinaire. Quelle chance d’évoluer à vos côtés! 
 
 
Sylvie Tardif 
Coordonnatrice générale COMSEP 
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CHRONIQUE VERTE 

 

Selon toi, Audrey, quels seront les impacts de la Covid-19 sur l’environnement? 
Ce changement majeur sera bénéfique pour l'environnement. La diminution de consommation de 
produits provenant des géants de l'industrie, puisque nous nous tournons vers les produits locaux, 
entraînera une baisse de production ainsi que de pollution de Co2 dans l'atmosphère. Durant cette 
période, les gens ont moins à se déplacer donc utilisent moins de moyens de transport polluant.  
 

Y-aura-t-il des impacts à Trois-Rivières? 
Les petites entreprises comme au centre-ville seront doublement touchées puisqu'elles avaient déjà 
certaines difficultés à subsister. L'économie est grandement touchée par l'annulation de tous les 
spectacles et festivals estivaux. Les gens se retournent donc vers les producteurs locaux pour les 
aider et qui se déploient pour servir adéquatement la population.  
 

Audrey aimerait nous rappeler ceci : Certaines de nos habitudes, qui ont changé, sont bénéfiques 
pour nous et l'environnement même si cela arrive par la force des choses, ça fait du bien.  

Entrevue avec Audrey Doucet 

Par William Beaudoin 

LE SECRET : S’OCCUPER 
 

Lise Turcotte est une participante active. Ce qui l’aide à tenir bon, c’est de s’oc-
cuper. Elle continue ses sorties essentielles comme aller à l’épicerie et chercher 
sa nourriture. Le reste du temps, c’est à l’intérieur que ça se passe. Malgré le fait 
qu’elle ne se dise pas « fille de maison », toutes les tâches ménagères l’aident à 
structurer son quotidien et dépenser son énergie. Elle fait la cuisine, le lavage et le ménage et garde 
son environnement bien rangé.  
 

De plus, elle fait sortir sa chienne, en prenant soin de l’attacher comme il se doit pour éviter qu’elle 
se sauve. Lise admet qu’elle fait des siestes à l’occasion pour se reposer. Comme elle ne peut plus 
se rendre à COMSEP pour venir aux ateliers, elle a quelque peu changé ses habitudes. Ses passe-
temps préférés sont la télévision et l’ordinateur. Elle regarde beaucoup de films, surtout « des bons 
films d’amour ». Aussi, elle va chaque jour sur Facebook pour « voir la gang » et regarder des vi-
déos qui la font bien rire. Elle avoue aimer « fouiner » dans les publications de ses amis afin de lire 
l’actualité ou trouver ce qui lui redonne le sourire. Écouter des chansons, particulièrement celles de 
Ginette Reno, ça lui fait du bien.  
 
Lise dit qu’elle est entourée de forêt, qu’il y a plein d’arbres autour de chez elle. Elle a hâte que la 
chaleur revienne pour l’inciter à aller plus souvent dehors. Toutefois, elle reste positive : « Je suis 
bien où je suis. Je ne manque de rien. ».  

PAROLES DE MEMBRE - ALPHA 

Entrevue avec Lise Turcotte 

Par Vanessa Huard 
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Voici des nouvelles de Bouff'elles et de son équipe ! 
 
Le service traiteur et la cafétéria de Bouff'elles sont fermés depuis le dé-
but du confinement. Cependant, nous travaillons toujours quelques jours 
par semaine tout en respectant les consignes du gouvernement (pas plus 
que deux personnes en même temps dans la cuisine) avec nos contrats 
pour une maison d'hébergement. Nous avons aussi la chance d’avoir obtenu une subvention de 
Centraide et de la Fondation Bon Départ de Canadian Tire du Québec pour cuisiner des repas (en 
collaboration avec Moisson Mauricie) pour les membres et les familles de COMSEP qui en ont be-
soin. 
 
L'équipe de travail de Bouff'elles va très bien. Xavier, Véronique et moi, nous comptons chanceux 
de garder notre travail pendant cette crise. 
 
Nous avons hâte de vous retrouver lorsque tout sera mis en place pour vous servir avec sécurité. 
 
Voici des nouvelles plus personnelles de chaque membre de l’équipe de Bouff’elles 
Julie :  Je vois le confinement à la maison de façon positive. Il a fallu refaire notre routine de tra-
vail, car je dois en faire une partie à la maison. Je prends le temps de finir les projets que je n'avais 
pas le temps de faire avant. Ce que je vois de positif au confinement est que je prends le temps d'ai-
der mes parents et beaux-parents en leur cuisinant des repas, en faisant leur épicerie et en faisant 
des soupers en vidéo. C'est amusant !!! 
 
Véronique : Je trouve le confinement assez facile. Avec notre nouveau projet de maison en juillet, 
on fait le ménage et des boîtes pour le déménagement. On se tient occupé avec les enfants. Pour le 
côté positif, j'ai arrêté de fumer. Ça m'encourage à économiser pour notre projet et pour ma santé. 
 
Xavier : Le confinement pour moi, c’est quand même assez facile. Je travaille moins d’heures, 
donc j'ai plus de temps pour finir mes projets dans mon appart et je cuisine beaucoup! Pour le côté 
positif, je trouve que ça nous permet de remettre en question sur nos façons de faire (contre la con-
tamination). Ça nous donne le temps de se conscientiser avec cette nouvelle réalité sur les virus et 
microbes.  
 
En terminant, l’équipe de Bouff’elles vous dit : Prenez soin de vous! 

LES ENTREPRISES D’ÉCONOMIE SOCIALE 
 

Entrevue avec Julie Haché, Xavier Laforest et Véronique Manseau 

Par Denise Carbonneau et Julie Haché 
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DES MARINGOUINS EN ACTION DURANT LA PANDÉMIE 

Des bénévoles font de la distribution. 
Joanie Lahaie prépare des  

repas pour les membres 
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DES MARINGOUINS EN ACTION DURANT LA PANDÉMIE 

L’équipe de travail prépare la bâtisse pour sa réouverture. 
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Entrevue avec André et France Larouche 

Par Cindy Raiche 

André et France Larouche sont bénévoles et membres du Communo-gym 

depuis de nombreuses années.  

 

Considérant qu’ils sont à la retraite, André et France n’ont pas vu de réel changement quant à 
leur rythme de vie depuis le début du confinement. Cependant, ils s’ennuient de leurs petits-
enfants qu’ils ne peuvent pas voir. Leur programme d’entrainement leur manque, mais ils trou-
vent le moyen de garder la forme en allant marcher à tous les jours et bientôt, ils pourront sortir 
les vélos. Ils se sentent privilégiés puisqu’il n’y a aucun cas de Covid-19 dans leur famille et ce, 
malgré le fait que certains travaillent encore dans des emplois « plus à risque ».  
 
Ils souhaitent que dans toute cette histoire, il en ressorte du bon. C’est arrivé pour une raison et 
si ça peut amener les gens à revoir leur consommation (voir surconsommation), à revoir leur 
rythme de vie et leurs priorités, cela aura été positif.  
 
André et France mentionnent qu’ils ont hâte de retourner au Communo-Gym pour s’entrainer 
mais aussi pour faire du bénévolat. Ils seront présents lorsque le confinement prendra fin et que 
le Communo-Gym pourra rouvrir.  

Comment vis-tu le confinement ? 
Je vais bien, j’ai le moral.  Tu sais je me tiens occupée.  J’ai repris l’écriture de 
mes mémoires, oui, j’écris tous les jours et le titre : «  La plus belle histoire du 
monde…la nôtre  ». J’écris mes souvenirs d’enfance, de mes enfants, et un sou-
venir en fait apparaître un autre.  J’écoute de la musique et je danse aussi pour 
me garder en forme (rire).   
 
Ici à la résidence, on est complètement confiné, on doit demander la permission 
pour aller à l’extérieur et on doit rester dans le stationnement, interdit de mettre le pied sur le trot-
toir.  J’ai hâte de retrouver ma liberté, d’aller faire mes commissions, de prendre des marches au 
centre-ville.  C’est ça le plus difficile de ne pas avoir ma liberté.  Par contre, mes enfants ne m’ont 
jamais autant appelé pour prendre de mes nouvelles (rire).  J’ai Internet alors on peut se voir à dis-
tance.  Le confinement, il faut vivre avec, on n’a pas le choix.  Je l’ai dit à ma petite fille : « occupe-
toi, c’est le secret! ».   
 
Il vaut mieux que le déconfinement se fasse lentement et que tout soit terminé pour de bon.  Et à 
l’automne, on va pouvoir reprendre la chorale et chanter! 

LES ENTREPRISES D’ÉCONOMIE SOCIALE (SUITE) 

Entrevue avec Murielle Blanchette, membre de la chorale 

Par Isabelle Hardy 

PAROLES DE MEMBRE - ARTS ET CULTURE 
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Entrevue avec Natalie Hamelin 

Par Nathalie Gauthier 

Bonjour tout le monde. Pour ce numéro spécial du Maringouin, j’ai décidé de 
m’entretenir avec Natalie Hamelin qui est bénévole à la réception.  
 
Natalie, je voulais savoir comment vis-tu le confinement?  
Présentement, je passe mes journées à faire de la lecture, à cuisiner et à faire 
mon ménage du printemps. C’est évident que je cuisinais et que je lisais aupara-
vant, mais je le fais maintenant plus qu’avant vu que j’ai plus de temps.  De 
plus, avec les nouvelles technologies, dont Skype, je peux garder le contact avec mes amies. On se 
contacte une fois semaine. J’ai plus souvent de leurs nouvelles donc, par le fait même, je me rap-
proche d’elles.   
 
Natalie, je voulais aussi savoir s’il y a du positif dans le confinement?  
Bien je dirais que oui. Je prends le temps de faire des choses que je ne faisais pas d’habitude par 
manque de temps et j’ai plus de liens avec les miens. C’est vraiment très positif. De plus, ce qui me 
réconforte, c’est qu’on est tous dans le même bateau et qu’on vit tous, plus ou moins, la même 
chose. Donc, je garde le moral et je me dis que ça va bien aller.  
 
Merci beaucoup Natalie pour ces quelques minutes passées avec nous. 

 

ACCUEIL, RÉCEPTION ET COMPTABILITÉ 
 

Au bout du fil, Annie semble à bout de souffle. Attends-moi une petite minute 
me dit-elle. Avec son ton de voix joyeux comme à l’habitude, elle m’avoue 
venir tout juste de courir pour la première fois une distance de 4 km !  La fier-
té transparait dans sa voix.  
 
Grâce au confinement, Annie a débuté la course à pied. Elle apprécie surtout pouvoir courir en 
compagnie de sa fille et belle-fille, qui, elles aussi, profitent du confinement pour s’entraîner. Aussi, 
Annie profite du temps qu’elle a pour cuisiner. Pain, pâte fraîche, muffin, pizza maison, sont tous 
des mets qu’elle expérimente ces temps-ci.  Mais en plus, elle apprécie faire la vaisselle à la main, 
et du jardinage, deux activités qui la relaxe.   
 
Elle continue de faire du bénévolat à COMSEP à raison d’environ un jour par semaine. Elle fait des 
livraisons et s’occupe de faire des dépôts à la caisse. Elle s’occupe aussi de faire les commissions 
pour sa mère et sa belle-mère qui est âgée de 85 ans.  
 
Pour regrouper ses voisins, famille, et amis, Annie a organisé un Bingo virtuel sur Zoom. 70 per-
sonnes se sont jointes à la partie.  Quelle belle idée d’activité en période de confinement!  
 
En tant que représentante des bénévoles, Annie désire profiter de l’interview pour remercier tous les 
bénévoles de COMSEP en ces temps de crise. Elle les encourage à garder le sourire et de garder 
l’espoir que ça va bien aller. Nous sortirons de cette aventure grandit!  

Entrevue avec Annie Dauphin 

Par Audrey Courteau 
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Entrevue avec Sylvie Saucier 

Par Marie-Josée Tardif 

PAROLE DE MEMBRE - FAPE 

Depuis plusieurs années, l’équipe de FAPE a formé plusieurs personnes qui ont choisi de travailler 
dans les résidences de personnes âgées. Ces anges gardiens permettent à des personnes de vivre di-
gnement et malheureusement pour plusieurs d’entre elles, mourir dans la dignité. 
 
Notre ange du jour, Sylvie Saucier, a accepté de raconter son histoire.  
 
Automne 2019, Sylvie se présente à COMSEP avec comme objectif de réintégrer le marché du tra-
vail. Elle arrive avec un bagage d’expérience et une forte personnalité, mais aussi avec une bonne 
quantité de doutes et surtout beaucoup d’insécurité. Elle se remet en question et a peur de ne pas 
trouver d’emploi dû à son âge. Nous prenons entente avec elle. Peux-tu faire confiance à l’équipe, 
parce que nous, nous avons pleine confiance en toi? Une entente verbale est conclue et un contrat 
est signé. 
 
Chronologie des événements 
Décembre 2019: c’est avec fierté que Sylvie est engagée comme préposée à la Résidence Niver-
ville.  
 
3 avril 2020: le Coronavirus s’abat sur elle. Elle est assaillie par une grande fatigue et la crainte de 
ne pas s’en sortir lui passe par la tête.  
 
17 avril 2020:  la maladie est enfin partie, mais Sylvie a encore du mal à reprendre des forces.  
 
24 avril 2020: elle nous apprend que lundi prochain, elle reprendra du service. Elle a toute la fin de 
semaine pour reprendre des forces et préparer ses lunchs. 
 
27 avril 2020: elle reprend du service. Elle est maintenant immunisée pour affronter le monstre. 
Elle sera de retour pour prendre soin des gens qu’elle aime. 
 
Nous voulons aussi rendre hommage à Sébastien, Marie-Josée, Gilles, Chantale, Guylaine, Sophie 
et à toutes autres personnes qui lors de leur formation à COMSEP étaient loin de se douter qu’ils 
seraient un jour « les anges gardiens du Québec ». Un GROS MERCI, vous êtes notre fierté . 
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Portrait de la situation 

Par Marie-Josée Tardif 

ÉQUIPE FAMILLES ET CONFINEMENT 
 

Depuis mars, l’équipe Familles rejoint ses membres pour prendre de leurs nouvelles, les informer 
mais aussi pour créer des trousses éducatives pour plusieurs familles de COMSEP.  
 
Une page Facebook a été conçue spécialement pour que les familles puissent échanger et partager 
durant le confinement. Des capsules éducatives, des jeux et des défis ont été créés pour les parents 
et les enfants. En retour, les familles ont partagé de belles vidéos d’activités qu’elles ont réalisées à 
la maison.  
 
Un beau partage qui continue à se développer! 
 
Quelques mots des parents : 
Anick : « Nous avons reçu du lait, de la crème à fouetter, 
des repas préparés. Les enfants étaient très contents. On sur-
veille les défis sur la page Facebook du collectif Famille! » 
 
Chantal: « Je voudrais remercier toute l'équipe de COMSEP 
pour toutes les choses que vous avez « partagées », grâce à 
vous on passe au travers. Merci! » 
 
Stéphanie : « Merci Joanie pour la recette de pâte à modeler, on a eu du plaisir à la faire. » 
 
Sophie : « Florence me parle souvent... elle a très hâte de retourner à COMSEP, pour voir son  
« chum » !!! DEVEN. » 
 
David : « Merci COMSEP pour toutes les idées. Et n’oubliez pas que COMSEP peut vous aider 
pour les matériels » 
 
Angelica : « On profite du temps ensemble avec mes amours, on joue, on chat, on fait des brico-
lages, je montre à mes enfants comment danser la salsa colombienne, etc. » 
 
Danny : « Jacob est en train de lire le livre qu’il a choisi parmi les livres de COMSEP » 
 
Adawia : Avec ses enfants, elle est très active sur la page Facebook du collectif Familles et elle ne 
manque aucune occasion d’encourager les autres enfants. 
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